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Un incident assez comique du carna
val c’est 
infestent
pris le chef de police Hughes pour ob
jectif de leurs opérations et lui ont sub
tilisé la somme dc$17 dans son gousset, 
à l’hôtel Windsor.

que les filous américains qui 
Montréal cotte semaine, ont

La société St Jean Baptiste de Wind
sor a donné un grand banq 
ment ot n’a pas invité M Gaspard Pa- 
caud, propriétaire du Progrès, de Wind
sor, et député du comté d'Essex à To
ronto. Ké.-ultai : grosse colère de M. 
Pacaud et deux colonnes d'injures dans 
son journal à l’adresse de la société St 
Jean Baptiste de Windsor.

M. James Ross, entrepreneur canal 
dien, qui a construit plusieurs sections 
de chemin de fer du Pacifique Cana
dien, vient d’être chargé de l’exécution 
d’importants contrats au Chili.

Le gouvernement Chilien lui a con
fié la construction de près de septs cent 
milles rie chemins do fer, entreprise qui 
va entraîner une dépense de près do 
$22,000 000.

M. Ross a immédiatement expédié 
sur les lieux un détachement d’ingé
nieurs qui examineront le pays et pré
pareront les plans.

uut dernière-

Une découverte qu’on vient de faire 
en Angleterre a cau-é une certaine émo
tion dons ce pays. L’iutelligeats spé. 
eulatcurs, profitant do la baisai du 
métal d’argent aurait imaginé de fibri- 
queur non de la faussc-m 
bonne pièces d’argent, à b -n poids et à 
bon titre, quo r-cn no tistingue des 
pièces officielles.

A cause du la différence en tse la vr- 
leur nominale ot la valour réjllc de In 
monnaie d’argent aywnt cours, leur 
petite idée leur rapporte, dit-on, 3d 
pour cent de bénéfice net.

G’am-z fortes sommes d’argent ont 
été ainsi mises en circulation en Angle-

o, mais do

Un journal de Gênes, \'Epo<
tient une charge bien 
à l’élection de Paris 
en costume de général de cirque, presse 
d’une main sur Lso.i tueur lo choux 
monarchique, et de Paut.ro protège son 
cher légume contre la dent indiscrète de 
de la chèvre républicaine. Sur une 
vaste affiche, placardée au mur, so dé
roule le boniment du général, avec des 

, des “ mon épée ” et autres 
périodes retentissantes et grotesques.

Enfin Bismaik et Crispi, les deux 
compères, se parlent à l’oreibe et rica
nent en sc mo .rant du doigt M. Bou
langer. Audcssous, ce* te devise : 41 Mal 
gré les espéra.iccs des deux chanceliers, 
la chèvre mangera le chou et finira par 
donner des coups de corne aux réacti-

,,,,
Boulanger,

11 boum

onnaire».

Echos Parlementaires
Quatre demandes de divorce ont 

été présentées devant le comité du 
Sénat.

M. Lànderkin demandait, hier 
après midi, nu état du coût de la 
publication des discours du budg t 
de chaque année d puis 1880. L’hon 
M. Foster a fait amender sa motion 
en incluant toute la période depuis 
1867.

L’hon. M. Pope, ministre desChe- 
mins de Fer, est gravement malade 
et ne pourra probablement pas va
quer à ses devoirs parlementaires 
pendant la présente session. Le 
bruit court qu’il doit donner sa dé
mission comme ministre et que son 
gendre, M. Ivis, député de Rich
mond, ou M. Hall, député de Sher
brooke, recueillera sa succession.

M. McMullen aurait voulu avoir 
hier, des cooies de tous les rapports 
faits par les inspecteurs de home
steads dans le Manitoba et le Nord- 
Ouest, depuis le 1er janvier 1887 
jusqu’au 1er janvier 1881). M.Dewd- 
ney lui ayant annoncé que la pré
paration de ces rapjorts coûterait au 
moins $7,500, M. McMullen a paru 
découragé et, sur l’avis de M. Lau
rier, a retiré sa motion.

Passe-d’aimts très animée, hier 
après midi, à la Chambre des Com
munes On s’y attendait un peu et 
ce n’était un secret pour personne 
dans les couloirs de la < h mbre que 
le chef de l’opposition devait pren
dre occasion des explicatipns don
nées par le piemier ministre au 
sujet des derniers changements mi
nistériels, pour critiquer la nomina
tion de l’hon. M. Dewdney au poste 
de ministre de l’Intérienr. Aussi 
tous les députés étaient à leur siège 
lorsque Sir John A. Macdonald s’est 
levé pour faire connaître les chan
gements min stériels.

Sir John a tout simpl. ment énu
méré les démissions de Sir Charles 
Tupper et de l’hon. M. McLellan, ce 
dernier nommé lieutenant gou
verneur de la Nouvelle-Eccsse, et 
la mort de l’hon. M. White, vacan
ces qui ont nécessité la nomination 
de MM. tiaggart, Foster, C. H. Tup
per et Edgar Dewdney.

Aentendie les premières appré 
dations de M. Laurier, on aurait

Jeudi, ? fEVSiÈÈ lssômm
ClhTcS PROFESSIONNELLESN. LANDRYde l’honorable premier-ministre et 

a dit qu’il en avait assez de ces 
airs de prétendue gentilhommerie 
de la part des ministériels.

Très bien, a répondu M. Pe ietier, 
vaut autant faire 1» guerre et la 
faire a< harnôe tout de suite comme

de faire terminer les travaux des 
quais de Longueuil aûù de les ren
dre utiles à la navigation ?

M. Kenny demandera copie dr 
l’arrangement en date du 14 décem
bre 1885, passé entre le gouverne
ment fédéral et la compagnie du 
chemin de fer International pour la 
construction d’une voie ferrée à 
partir de la rive sud du St. Lau
rent, à ou piès deCaugnawava, jus 
qu’aux ports de St. André, St. Jean 
et Halifax, via Sherbrooke, Matta- 
wamkeag, jusqu’à Moncton.

cru que la tempête annoncée ne 
serait après tdilt qu’un doux zéphir- 
Il fit d’abord de l’ironie au sujet du 
choix de M Foster, ministre des 
Finances, dans lequel cependant il 
reconnaît beaucoup de talents, puis 
félicita l’honorable maître général 
des Postes et le nouveau ministre 
de la Marine, qu’il considère tous 
deux parfaitement propres à con 
duire leurs départements. S’adres
sant par;iculièrement à M. Tupper, 
M. Laurier lui a dit qu’il était jeune, 
ce qui était un avantage, et ambi. 
lieux, ce qui était bien permis.

Mais le ton tourna au tragique 
lorsque M. Laurier vint à parler de 
M, Dewdney. Le nouveau minis 
tre de l’Intérieur, d’après M. Lau
rier, est le principal coupable de 
l’insurrection de 1885 au Nord- 
Ouest. Il aurait soulevé lui-même 
le mécontentement deo Sauvages et 
des Métis par sa mauvaise adminis 
tration, et aurait failli à son devoir 
en ne in- liant pas le gouvernement 
sur ses gardes à propos de l’agita
tion qui se faisait alors dans le 
Nord-Ouest.

M. J. GORMAN, LL.B.,
ISuccesseur de L- A. Olivier)

âvoeat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Cola de* Koe* Bld.

Plombier Sanitaire
POSkll. h’A.MKHLS ati4Z

Et à Eau Chaude, Etc.
128 RIE RÏDKÂlj, l TÎAWA

PRIX MODERES

Colonie de T rren ure.
Ac X OTTAWA, Oi*r.

plus tard.
Accordé, a riposté M. Tail’oo, 

L’attaque

jyARGKNT A PRETERENTREPRENEURS l)£ CHEMIN DI FER
CARNAVAL D’HIVER A MONTREAL

Un train sprclal du che
min de fer du Pacifique par - 
Ht a Mercredi, G février, a 
8.20 du fn*‘Hn tie la y are 
Union, et se rendra a Mont
real sans arrêter. Au retour 
il quitteru Montreal a llh*s 
du soir, apres lf attaque du 
Palais de O lace. Le trai*> 
arrivera dans ta nouvelle 
gare du Pacifique a Montreal 
situte près du Palais de 
Glace et en repartira

Prim poor I* voyage oiler el retour le 
ee le leademeln, #3. Bé*er- 

el «lége* de cher* pelote
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ONTARIO ET QUEBEC
Scolleh Ontario Chamb rs, Ottawa, Ont.

mais tenez-vous bien, 
commencée hier pourrait bien avoir 
avant longtemps des suites désas
treuses pour le gouvernement

Le G .uveroement de Terreneuve sollicite 
des soumissions pour la conetructioi 
mise en opération d'une ligne de che 
fer dans la colonie d environ 250 
de long, les dites soumiseio is devant être 
adressée» au Sec rlaire Colonial, St. Jean 

qui lea recevra jusqu’au 16 ème 
t, 1889

LETTRE DE QUEBEC O’OARA & REMON
Québec, 6 février.

La reprise du débat sur le sous 
amendement proposé par M. Pelle
tier concernant la nouvelle loi des 
Terres de la Colonisation a donné 
lieu, hier soir, à une pa^se-d’armes 
des plus vives entre les principaux 
jouteurs de la chambre.

L’honorable M. Lynch, ex-com
missaire des Terres d-) la Couronne, 
a ouvert le ft u. Il » défendu avec 
une grande force et d’une façon 
très complète son a-iminislration 
des terres publiques et nié avoir 
jamais accordé aucune faveur in
juste aux commercants de bois, qui 
d’ailleurs n’êtaieut pas tous de ses 
amis politiques tant s’t n faut, et il 
cita les noms de plusieurs comnier- 
de bois bien connus p ur leurs 
opinions libérales en politique. Son 
ploidoyer en faveur de la politique 
conservatrice n’a laissé aucun point 
vulnérable. Venant aux attaques 
portées conire lui le 22 janvier 
dernier par l’honorable M. Gagnon, 
M. Lynch a dit qu'il avait été atta
qué injustement pendant son abs li
ce parcequ’il était protestant tt 
d’origine anglaise. Il ne voit pas 
de quelle faute il a pu se rendre 
coupable pour mériter ce reproche; 
jamais il n’a refusé de rendre justi 
ce à tous ceux qui sa sont adres.-és 
à lui sans s’occuper si ces partonnes 
étaient d’origine anglaise ou fran-

LE CARNAVAL Terret 
j ur d

Toute» autres information
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Bloc Hay, me Spaiks, Ottawa, Ont
PKKS DK L'HOTEL BUSSELL

Martin O'Gaha, G. B.

set particulari- 
lilions du _uitque les con

contrat peuvent être obtenues sur apf 
lion faite à M. O'Uom.or and Hogg, P 
rear, Ottawa, Ont,

On nous écrit de Montréal :
Apiès tout, la tempête de neige 

que nous avom eue hier pourrait 
n’être pas l’un des accidents les 
moins goûtés du carnaval, pour 
ceux du moins qui sont partis d’au 
delà du 45me dègré de latitude en 
quê'e de sensations Si le froid de 
lundi était intense, la lempête de 
mardi était suffocante ; avec cela 
qu'il ne faisait pas précisément 
chaud.

Ce sont les manchonmers, qui a 
rt les hôteliers bien entendu, ont 
plus bénéficié, jusqu'à ce jour 

de l’affluence des yankee» à Mon-

K. P. Mémo*.
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Pritchard & Andrews
i vos billet* 

•a Ne. 4* rue K'ampefl en Caout
chouc, Sceaux, Elam-

Replier toi Balances MUd*“‘‘,po"
Chèque* et Billet* en 

u cuivre et en acier.
Presses 6 Sceaux et 

Mémorial», 
outillage pour Reli

eurs, Rouleaux, e'c. 
Etainpes en acier.

SI voue roules faire

INSPECTER ros POIDSSU
Aller, chex le sou»-

GEO. McLAURIN, L.L.B.
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Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
AVIS RELlilFS AUX PASSEPORTS

M. Laurier a conduit «on attaque 
mais Sir John l’a re-

PR1TCHAKD kl ANDREWSpersonnes qui ont besoin de pa 
ports du Gouvernement Canadien, dois 
s’adrefser à ce Département et accompa
gner leur demande de la somme île quatre 
piastr-s, honoraire fixé par le gouveri 
en Conseil,

L’affluence du étrangers à Mon
tréal s’accuse chaque jour dans des 
proportions qui menacent d’inspirer 
des craintes au comité du carnaval, 
qui ne désire rien moins que de 
voir ses hôtes confortab ement lo
gés dans les meilleurs hôtels de la 
ville. A la gare du Pacifique et à 
celle du Giand Tronc cette af
fluence était telle, hier matin, que 
la rd u s stricte discipline a pu seule 
empêcher la confusion et le désor
dre. A ce propos, c’est vraiment 
une b -mie fortune pour la ville 
que nos deux grandes compagnies 
de chemins de fur aient eu leurs 
nouvelles gares prêtes pour le temps 
du carnaval. On se ligure aisément 
la fâcheuse impre-sion qu’auraient 
rapportée L s visiteurs s’il leur 
avait fallu mettre pied à t rre dans 
l'ancien baraquement de la rue Bo- 
naventure.

C’est le patinoir Victoria qui de 
toutes les attractions du earnaval 
jouissait de la plus grande faveur 
mardi soir, C’était nès charmant 
en effet, ce bal costumé d'euf ints.

Les costumes étaient des plus 
var és : depuis la couronne et le 
sceptre de la reine jusqu’à l’uni
forme du soldat, le turban du ma 
hométan, le costume du matelot. Et 
puis quel entrain, quelle ardeur 
animaient lea 200 'jFünes danseurs i 
La fanfare l’Harmonie était chargée 
de la partie musicale et elle exécuta 
un charmant 
noir, dès huit 
ment rempli de curieux ; les gale
ries étaient bondées.

D*. mm i—yio« pnfants. montés 
cur leurs patins, ont execute a«„ 
tours d’adresse vraiment surpro-

Deux cents citoyens de Nicolet 
sont arrivés hier matin à Montréal 
pour assister au carnaval.

Huit cents étran 
lejient logés au 
cent cinquante sont arrivés lundi 
matin au Richelieu et plus de cent- 
cinquante au St. Lawrence Hall.

Les cloches tubulaites ont été 
posé s dans la tour du palais de 
glace et ont fait entendre, lundi 
soir, leur joyeux carillon.

Le club de raquettes de Lewiston, 
“ Lewistonnais ” comptant 25 à 30 
memores est arrivé hier matin. 11 
est sorti dans la soirée avec le club 
de Fraserville, le Voltigeur de Lévis 
et le Trappeur de Montréal.

Le cl -bde raquettes Saint Jean 
Baptiste d a Trois Rivières est arri 
vé hier soir.

Huit constables ont été pris dans 
la force pour ;:gir comme détecti
ves durant la semaine du carnaval 
Il y a à l’heure présente 25 détecti- 

pour protéger le public contre 
les voleurs. Ce soir, il y aura 100 
touBiah'ps et six sergents sur la 
place D 'minion, durant l’attaque 
du pa’ais d- glace.

Le Grand Tronc a décidé de pla
cer à Stint Henri tous les wagons 
Pullman qu’il a en disponibilité 
pour lis taire serv*r d’hôtellerie 
I our les étrangers. Un train spécial 
f ra le service entre la ville et 

"Saint Hem i.
L’ilrumination du palais de Jus

tice, lu r soir, rivalisait avec celle 
de l’hôtel de ville. Vu à distance, 
le spectacle était des plus ravissants. 

après l’attaqub

Le grand évènement du Carnaval 
est mainten. nt une des choses du 
passé. Avant huit heures les clubs 
de raquettes a l és qui devaient 
prendre part à l’assaut du palais de 
glace étaient réunis sur les hauteurs 
du Mont Royal. Au signal donné 
les clubs commencèrent la descente 
des lianes de la montagne couverts 
pitv le feu de 1 artillerie de campa
gne de Montréal.

C’était un spectacle féérique que 
de v< ir à la lumière des torches et 
des f isées qui ail ornaient l’espace 
ces milliers de raquelteurs aux cos
tumes variés descendre à la file les 
sentiers de la montagne.

Le pa aïs de glace avait, aussi sa 
garnis >u de défenseurs et la foule 
sur le carré Dominion était telle
ment compacte que l’on a craint 
pendant quelque temps que lea 
mouvement des raquelteurs seraient

M u- h >urendement il n’en a rien

avec vigueur, 
poussée avec non moins de force et 
de succès

GRAVEURS EN GENERAL
-----No. 175 RUE SPARKS----- J. P. FISHER
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11 n’uut pas de peine à démontrer 
qu'il n’était pas dans les attributions 
de M. Dewdney, comme gouverneur 
des Tel ri toi res du Nord-Ouest, de 
faire aucune communication offi
cielle au gouvernement sur l’admi
nistration des teircs du Nord-Ouest 
ou sur les Mélis qui n’étaient pas 
sous sou contrôle, mais sous la di
rection exclusive des officiais du 
département de l'Intérieur, et que 
s’il y avait un blâme à porter pour 
Its événements de 1885 le gouverne
ment devait le subir et non pas M. 
Dewdney, comme lieutenant gou- 
v me ur des Terri loir. s.

S r John justifia ensuite le choix 
de M.Dewdney comme ministre de 
l’Intérieur en disant qu’il était de la 
plus haute importance de voir ce 
p iste rempli par une personne con
naissant bien les territoires du 
Nord Ouest et leurs besoins

A VIS est par le présent donné qu'appli- 
A cation sera faite à la prochaine session 
du Par.ement de la Puissance d i Canada 
pour un acte incorporant une 
devant être connue uomm--

EH BRIDGE COMPANY et dont le 
but est de maintenir, ériger et meitre en 
opération un pont sur la rivière Ottawa de 
ou à quelque point piès de Hocklille, dans 
la viiinito de la c té d'Ottawa, dans la pro- 
v nce d'Ontario, à un autre point de la pro
vince de Québec, .equal pont devra servir 
aussi bien au passage dos trains de chemins 
de fer qu'à cel ii des antres véhicu'es, aux 
piétons et au tralic général' ment avec pou
voir de prélever des taux de péages tels 
qu'approuvée pur le Gouverneur Général en 
conseil pour le pa-sage sur le dit pont de 

s piétons, chevaux et autres animaux, 
trains île chem.ns de fer, voitures el autres 
véhicules et aussi avec privilege de bâtir, 

et m vttr t en opera- 
ligues de chemins de 

pont toutes lignes de 
tantes ou à faire sur ch

G. POWHLL, 
Sous-Secrétaire d'Etat.

Ottawa, 19 Novembre 1887. Ou Ut ri o Chamber*, Ottawa, O.une compagnie 
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E. H. Chrysler

con-truire, maintenir 
tien une ou plus eurs 
fer reliant à ce
minsdo 1er exis 
uô:é de la rivière 

En date du

McLeod Stkwart
Dépt. des Impress 

el de a Pa 
Ottawa Mars

J. J. Godfrey

M. Lynch a terminé par la ma
gnifique péroraison suivante:

de décemb 
LO H McV:

12e jour 
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“Lea observations qui ont été faites 
sur mou compte ne m'affectent 
guère et si je les ai relevées c’est 
aacs l’i'itérêt du pays. Tout homme 
qui cherche, per un moyen quel
conque, à semer la disco de au mi
lieu d’une population mix.e comme 
la nôtre est traître à son pays. Cette 
province est le pivot de la confédé
ration et c'est d’elle que dépend 
l’avenir du,pays. M. Brown et sir 
George Cartier traversèrent a salle 
des dôlibô.ations pour se donner
une puignee ao ................../n0 . ..
dans l'oubli lea querelles d’autrefois. 
Suivons aujourd’hui c-t exemple. 
Restons unis, soyons avant tout 
Canadiens.’’

M. Lynch a é é bruyamment ap
plaudi et chaudement félicité par 
ses amis pour ses nobles paroles. 
Mais le gouvernement ne pouvait pas 
rester sous le coup de l’attaque ir 
résiatihle de M. Lynch contrôla loi 
proposée par le département des 
Terres, et il lui fallait â tout prix 
détruire l’tffet malheureux produit 
pour l’attaque de M. Gagnon à l’a
dresse de M. Lynch.

M. Gagnon a entr. pris la tâche 
mais ses explications boiteuses n’ont 
convaincu personne, et M. Mercier 
a dû venir à la rescousse de son col 
lègue dans le pétrin. 11 n’a pu 
s’empêcher cependant d’admettre 
que ài. Lynch avait iaisou dans son 
plaidoyer en faveur de l'union et la 
bonne entente entre les deux races, 
mais ila accusé la minoritèprutestan- 
te elle-même d’être cause que l’har
monie n’a pastoujours été aussicom- 
pletequ’elle auraitdù l’être 11 ditque 
cette minorité a toujours combattu 
avec acharnement le gouvernement 
national et a empêché pendant 
longtemps et de son plein gr j l’en
trée d’un ministre prot.slant d.m» 
le gouvernement actuel. M. M« rcier 
a ôté même jusqu’à dire que l’en
trée de M. Rhodes s’est faite eu dé
pit de la minorité protestante,et que 
ce sont les Canadiens-français et ca
tholiques du comté de Mèg .ntic qu. 
ont donné la majorité à M. Rhodes. 
Malgré cette inimitié, M. Mercier 
dit que sou gouvernement est dis
posé à rendre justice à la minorité 
protestante qui a toujours joui dans 
la province de Québec de privilèges 
que l’on refuse aux minorités dans 
les autres provinces de la confédé
ration.

Cette partie du discours du M. 
Mercier a mis le feu aux poudres et 
a provoqué un feu roulant d’atta
ques et ripostes entre MM. Taillo •, 
Gagnon, Owen, Duhamel, Hall, 
Pelletier, Blanchit et Baldwin.

Aune heure après minuit, M 
Nantel, député de Terreboun \ a 
voulu proposer 1 ajournement du 
débat, mais M. Mercier s'y est op
posé, et la discussion s'est continué, 
jusqu’au vote qui a été pris à deux 
heures du matin. Le sous ara :id • 
meut de M. Pelletier a été adopte 
par 31 voix contre 16.

Un incident :
Au plus vif de la mêlée M. Taillon 

s’est plaint du manque de courtoisie

Avucsls, .Solliciteur*, ElE

BLOC 1JUAN, RUE SPARKS
vib-ù-vid l'ilote. Ru=seil.

AVIS E SOUSSIGNE a ouvert un nouveauL magatiu de S
leur au numéro 88$, rue Lyon et,est pre
pare à vendre à bien bon marche et à don
ner satisfaction à tous.

utés
IjVvINul Krt | ar I. pré-enl donné 

qn’uue application se. a faite à 
la prochaine se sien de l’As- 
-emb ée Législative 
vinue d'Ontario de U part de 

la Corporation de la Cité d'Ottawa, pour 
un Ac e autorisant le Conseil de la dite 
Corporation à Fe pourvoir do. fonds néces
saires pour couvrir la )art defras,de la 
Cilé dans la ré. aration de trottoir ‘et de 
traverses considérées comme rmeliorations 
locale* par rémission de debentures à ces 
Uns pour tel nombre d'années que dans 
•'"rmion des membres du dit Conseil, coo amiHor.1.— d —« au ver.

Et pour autoriser le Con eil, sur la re- 
commendation de l’Ingénieur de la Cité et 
du Bunau des Travaux, à construire tels 
trottoirs que dans aou opinion ledit Con
seil jugera nécessaire et pour évaluer et 
lever un impôt sur les proprié.éj bénéfi
ciant de ces améliorations.

Et pour au oriser le Conseil à assumer 
comme sa part dans ces améliora 
locales, le coût du nivellement, la moitié uu 
coût d'un iroltolr de six pi ds de large-r, 
le tiers du coût d'un trottoir de six pi. da de 
largeur et ie quart du prix d’un trottoir de 
bu i pieds de largeur et le cinquième du 
coût d’un trottoir de dix pieds de largeur.

Lt dans le cas «le constructions comme 
amé iorations locales, en matériaux plus 
durable et plus expensife que le madrhr 
pour trottoirs, pour que le Conseil puisse 
assumer ia part de d .pense qui seront à la 
Cité djns ces amélior.lions soit le prix 
pour deux pieds de largeur de tout tel trol-

Aussi pour autoriser le Conseil quand ce 
de ce ditCojseil qu'il est 
cesaaire d’ouvrir ou proion. 

r quelque rue, ias age on ruelle, à ce 
pourvoir pour le coût de ces travaux par 
l'émiesion de debentures pour un période 
de plus de trente ans.

Aussi pour permettre au 
mieux pourvoir pour la 
can disation et d’égoût dans un 
giène considérés comme améliorations 

m* pour régulariser et spécifier laq 
proporüon,dana les dépenses à cet effet i 
à la charge de la mun cipalité en 
aux propriétés intéressées tous tels travaux.

Daté du 27ième jour de Décembre 18»8.
W. P. LETT 

Greffier de la Cité.

plus que M. Dewdney n’etait plus 
en position d'être li en misuigné à 
ce sujet.

Bradley * Snow
W*. B. BRADLEY,

88j rue Lyon. ffifflSfSX uot,B
R. A. Bkaulky. À T.

Avant d’être lieutenant
Nord Ouest, M.gouveaneur au 

Dewdney avait résidé et travaillé 
en qualité d’ingénieur civil à la 
Colombie Britannique, et ces divers 
omri.i. i'-nt mi* .m fait des besoins 
de l’ouest, qui vonl»'1 âlre r‘ Prd 
sentes dans le cabinet par un de »• s 
habitants,* t non pas par un ministre

programme Le pati- 
helires, ôtait littéra- C. E. WOLF & CIE

GtINDRY & POWELLArpenteurs federaui & prorinciaiu
48 & 52 R U K K Mil Y, OTTAWA Avocats, Solliciteurs. Etc.

Agbnts pour la Cour Suphè.»k 
riKPARTK.MB.NTS.ronsnltallon do 9 heure* s. m. 

* 8 heure* p. m. Bro : 25 rue Sparts, en face de l'Hôtel Russe!
pris dans les anciennes provinces.

Après quelques remarques de Sir 
Richard Cariwpight et de M. Mit- 
cli -11, le débat a pris fin et la cham
bre sVbt ajournée.

Arthur W. Guuory.Plâns complets et devis de la cité et des 
environs fournis sur demande. Comman
de* par'a malle ou le télégraphe remplies 
avec promptitude.

F. c. PowelL
gers sont actue’- 
Windsor. Deux DENTISTERIE

ELEGANTS ATELIERS DE DENTISTE Â EU
Bien d’ému meme A Ottawa

Le l)r B. S tiiscki.ou e, dentiste, 
diplômé du collège de Howard, Boston, 
ncentié pour la Piovince do Québec, 
vient d ouvrir d’élégants ateliers de 
dentiste sur la rue Principale, à Hull, 
en face du bureau de Poste, où il 
tiendra con.inutilement

------POU# LA------
AVIS DEMOTION Figure. U » Main*, la Peau et le 

T tint en general
Crème

Les avis de motion suivants ont 
t té donnés à la séance a'hier à la 
chambre des Communes :

Par M. Hurdett—Avis d’un bill 
pour prévenir la fraude dans la li
vraison du lait aux bèurreries et
fromageries.

Par M. Cartwright—Résolution 
qu'une adresse soit présentée à Sa 
Majesté la priant de donner pouvoir 
à son représentant, le Gouveriieur- 
Üénéral du Canada, de commun1- 
quer directement, par l’entrem-se 
d’un agent ou chargé d’affaires du 
Canada, avec tout Etat etranger 
afin de prendre des arrangements 
commerciaux avantageux à ce pays, 
sauf le consentement préalable ou 
l’approbation subséquente du par
lement canadien formulés dans un

de Miel et d* Amende de Hinds, 
de Concombres et des Roses 

de Molod
Un assortiment comrlet et 

tides de toilette ci-d 
nant d’éve reçu.

Gelée

nouveau des ar-
688118 ve-

F. F. LEMlhUX
Avocat, Sol ici leur, elc, Agent pour 

buprême, Je Farl meut et les Dé
meut* publics.
74j Hue Staiks, Ottawa.

R. A. McCORMICK ia Ctur
CHIMISTE ET DROGUISTE

sera l'opinion 
opportun et né 75-R0E SPA'KS-70 Burt au

Prescription pour médecins et familles 
parée» avec soin

lcation téléphonique.prc' Ur FISSIA U LT
—DENTISTE____

COIN' des BUES RIDEAU et SUSSEX
-----OTTAWA-----

1-2-88ommun

Conseil de 
consiruclio

but d’hy- 
lo-

serait 
h oc et

Heures de bureau de 9 à 6 heures.

Mme LETCH, 435 me Wellington
Age.ice pour la veute des corset* lus 

.. Star Yatiai et aiirt* genres.
Ungc de corps conftïÀmni sur commande

Par M. Amyot.— Copie de la 
correspondance officielle échangée 
entre le gouvernement et le com
mandant du 9d bataillon,Voltigeurs 
de Québec, p ndant la campagne du 
Nord-Ouest de 1885 ;

Copie des divers rapports fournis 
au gouvernement et aux autoriiôs 
militaires, et copie du rapport au 
général Strange par le c* minaudant 
du 9e bataillon des Voltigeurs de 
Québec sur les opérations du dit 
balai. Ion.

M. Choquette demandera le coût 
total de l’impi essio i des listes élec
torales jusqu’à ce jour, et deman
dera aussi si le gouvernera nt a 
reçu, directement ou indirectement, 
de quelque personne ou compagnie, 
invitation de visiter les principales 
villes des E'als-Unis.

M. McMullen 
état détaillé du co 
honoraires payés à 
avocat. Ottawa.

M. Barrow demandera si le bois de 
pin s ir la réserve sauvage Shawa- 
nakiakie a ôté vendu, en 1888, à uu 
M. Robillard, et si le dit Robillard 
est le même que M. Honoré Robil 
lard, m nibre de la Chambre des 
Communes du Canada.

M. Préfon laine fera, mercredi 
prochain, lea interpellations suivan

POUR BARGAINS

DE L’AN NOUVEAU MLLi COLLINS V2XEst par présente 
donné qu’une appli
cation sera faite à la 

prochaine session de l’Assemblée Législative 
d’Ontar.o de la part de la Corporation de la 
cité d'Ottawa pour un acte donnant le pou
voir à la dite corporrtion d'emprunter sans 
nécessité d’vbtenir ie consentement préala
ble des cont ibusbleo, une somme ne dépas
sant pas $lôé,000, pour l’amelioration et 
l’extension de l’aqueduc, et la conduite de 
l'eau sur le territoire r.cemmeJ annexé è la 
cité d'Ottawa.

Daté le 9 janvier,

AVIS
POUR CA1MÀUI DR L’AN

VOYEZ NOS NOUVEAUX 
DOLMANS tricotés dits “Opéra’1 

VOYEZ NOS NOUVEAUX 
CAPELINES tricotés dites “Opéra” 

VOYEZ NOS NOUVELLES 
CAPUCUEti tricotées dites ‘Opera’ 

VOYEZ NOS
EVENTAILS Artistiques à $1.75 

VOYEZ NOS NOUVEAUX 
EVENTAILS en P urne à $2 50 

VOYEZ NOS NOUVEAUX 
EVENTAlljSoiseaux-mouvhes à3 50 

VOYEZ NOS
GANTS DE Kl.J boutons) à 35e

VOYEZ NOS
GANTS DE K1D (4 boutons) à 50c 

VOYEZ NOS
GANTS DE KID |4 boutons! à 75c 

VOYEZ NOS NOUVEAUX 
FOULARDS pour Messieurs à 20c 

‘VOYEZ NOS NOUVEAUX 
FOULARDS pour Messieurs à 28c 

VOYEZ NOS
MANCHONS «en fourrure à 90c 

VOYEZ NOTRE
NOUVEAU lot de manchons àSi.?5 

VOYEZ NOS
MANCHONS en peau d’ours à $1.35 

VOYEZ NOS
RIDEAUX, tous réduits pour le 

temps des fêtes.
N.B Nous avons en main l’as

sortiment d’objets les plus appro
priés à c lie saison des cadeaux. 
Tous réduits pour occasion.

\ CHKTKZ VOTRE RA4N, TABTIS, PAIN UE

216-huü UALHOUSIK—216

UOHiN KtKRIGAN
PLUMBIEB SAN1TAIBE 

Spécielem^nl recojimdn lti pour le posage 
appareils de chauffage.

No 100 Rue LYON, OTTAWA
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P. LE TT.

:ffier de la citéGre

L'assemblée générale an
nuelle de la Central Canada

ThMeî 
ea, le mercredi, ‘20 
heures de l’après- 

de recevoir le raj port annuel 
r l’électi ,n des dii 

ir toutes 
devant 1'

R. C. W. MacCUAIG.
Trésorier.

AVIS r xhibition Associatio 
Iles de comité detenue dans les sal 

de ville de la cité 
février courant a deux 
midi, aux fins 
des directeurs pou 
de l'année couram 
affaire» qui peuvent venir

J. STEWARTdemand, ra un 
mpte de frais et 
M. D. O’Connor,

Arpent ur provincial et 
bureau audes-us 
Carthy, *284 rue W

ingénieur civil', 
hurniicie Mac- 
Xi A, Ottawa.

kllia ilrecteurs
te el pau

bice WALKER Melin & BLAOKT
AVOCAT»

Solliciteur*, Procurears, Agent» Parle 
weaUlras, Notaire», EUS.. Etc.

No. 34J. ROE ELGIN, OTTAWA. 
(Devant le Russell).A VENDRE

4-Le* débeninre* é*al*c* penr 
le* améliora!!»** 

municipale*
Le gouvernement s’opposerait- 1 à 

l'incorporation d'une compagnie 
se chargerait de la construction 

d'un canal de Chambly à Lon- 
gutuil f

Le gouvernement en est-il venu à 
décision sur l'opportunité de

NOUVELLE INVENTION _

Tcerdee et * dé hêtre ont été *lée« par en 
homme, en 8 henres de tempe. Des centaines 
de mrsennee ont scié de 5 à 6 cordes càagne 
lonr. C'est “exactement" ce dont chaque fer
mier et bûcheron a besoin. Le premier ordre 
dans votre voisinage voie assurera l'agence. Pas 
de droit à payer, non» fabriquons dans le Ca
nada. Ecrive*, pour avoir le Catalogue Illustré,

DBS SOUMISSIONS adres
sée* à l'échevin Henderson 

Président du comité des finance», au bnre:u 
du greffier de la cité, seront reçues jusqu'au 
9 courant (samedi) pour l'achat de* deben
ture» émise» pour les amé ioralions munici
pales (Local Improvement Üebeuturee 
montant de $6.741,91. Les aébentures 

r dix ans et i mie. t cinq pour cent d’in- 
. j-ét, payable »emi-annuellement.

Pour autres informations * adresser à 
THOS. KIRBY,

Trésorier.

qui «t .
L’al'aqne a été simultanée sur les 

quat-e cotés du château.
La garnison a essayé une sortie 

mais a et* v c.uri«ius ment r pous- 
L^s raqu Heure s'ulaucerent 

alors à l’assaut,aux crie nnthousias- 
tes de la foule, et une foi» arrivés 
sur la forteresse firent une illumi
nation féérique de la fortereese.

T • W

somconstruire des pilie;s sur le lac St. 
Louis ou ailleurs dans le St. Lau
rent, afin de diminuer les dangers 
des mondvlions sur les denx rives 
de ce fleuve ?

Le gouvernement a-t-il l’intention

téiî'
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Enseigne de la

1

Vendenti 
choix pour h 
nime de S 
livre, soit di 
Japon ou du

168 Rue Rideau et

Dermeres Ti
(Servicfjpécialj

Montréal, 6—Un a raf 
La cey un bien triete ca 
L mil le du ni m de Labe 
No 162 me Paint Albert 
de son chef et peu de te 
tomba malade el fut Irai 
Elle laissa ch- z elle cin< 
plus âgé avait neuf ans. 
ner la mieèie qui régnai 

Le Recorder a envoyé 
Pasteur en atte ndant qi 

. quelqu’école d'i. dustrie 
—Le terme de mars d 

sera présidé par I hono 
Voici lee noms de» pré
tion» poitéee rontieei 
meurtre ; C. F. Mackinl 
Weir, incendie crimin 
▼re, tentative d’irceud. 
Chandler, tentative d 
Lemor.de, détournemei 

Ldouard Lak
Church, faux ; Eva %ü 
Rooney, faux prétextes 
assaut ; Tbom s Boyle 
Jobin, arcin , Klzear .1 

Brown, lar.in ; Y i
Magloire Mi.laire. as a 
recel ; Joyph Poulré, 
kin rtcel ; Alfred £ 
Melrin bm th parjure.

Qjéb c, 6—La remet 
depuie quelque» jour» 
d'a gent e t cachée di 
niais ms d i la rue Su ■ 
lion doit lai e démohr 

Une T.eille f «.ama e 
certaine forteae en b d 
aérait morte, dit-an, 1 j 
sans avo r d voilé à p 
du précieux trésor. I 
•été laites dans le tempe
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